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Low 11 e- aux
L'a' Vi Fuseaux

VANT tôuý Lowell e di ui ný -mille &mes. Les propriétés foncières y sont éva- diens. Fondé en 1891, et construit au coût -de
des centres canadiens de lu& -a à plus de $70,000,OW. $15,000, le collège Saint-Joseph est sous la direc-
l'a Nouvelle - Angleterre, il est bon de remarquer ici que nos compatriotes tion des Frères Maristes. Plus de mille enfants
Éanchement Patriotique, ont leur bonne part des taxes immobilières à payer, suivent annuellement les cours de ce Collège.
au point de vue canado- et que le chiffre de la population canadienne varie
américain. de vingt à vingt-cinq mille.

Nos premiers compatrio- Le développement de LoweR a été tellement mer-
tas à aller s'y établir, il y veilleux depuis sa fondation, que bien téméraire
a déjà Une quarantaine serait celui qui entreprendrait de prédire ce que
d'années, ont eu de gran- lui réserve un avenir plus ou moins rapproché.
des difficultés à surmon- Dans le dernier quart de siècle, sa population et sa
ter, et les rares survivants richesse ont augmenté de plus de cent pour cent.
de cette immigration p"re- La bonne ville de Lowell à su prouverla vérité de
mière ont eu raison de se la- devise qu'on lui a donnée: "Art is the handmaid
féliciter de leur esprit de of human good.
persévérance et d'entrepri-
se, car LoweR -peut être
aujourd'hui avantageuse- La position de Lowell est unique parmi les cen-

ment comparée à...yall-niver, Woonsocket, Man- tres manufacturiers des Etats-Unis. On Pa surnom-
chester, Woreeeteret autres centres franco-Améri- mée à bon droit, la "Ville aux Fuseaux". car, bien
oui= de la. Nouvelle-Angleterre, que l'importance proportionnée-de la manufacture

textile comparée à la vie industrielle de la munici-
palité, prise en son ensemble, ait diminué d'une

LustoîrÇý rapporte quýen 1662, une vingtaine de manière' remarquable pendant la dernier quartý de
personnes de.Wo1týrun.0t d& (3oncord Présentërent siècle, au fur et à mesure queles autres industries
1 -la lêgwgture du-Ysmaehusetts, , appeMe alors, *Yht venues s'y établir, ce fut à Ldwell que le coton
comme auJourd'hui, la -"General Courf, une reý fut en PÉemierlieu manufacturé aux ce continent,
quête -Pour ObtOuir 18 Permission eexamlinér un Si- d'une manière syý tique, et, sur -une assez vaste

tO=Îu " partant de la rivière, YeÎrimac, et un 6Che4eý Il estvrai que, si lýon veut être plus précis
r-ras. cle'tezre 'Près de la rivièm Coucord,' S'étendant sur ce point 3ýâot bien Waltham qui a été la scène
au end -et à l1ouestr de ladite rivière sur, unç. éýmdue des peemie s travaux !ioýëàe ý pl rdr deg e .1ýu.4ùt Us ta
de, ý sir milles La plantation ainsi-décrite foAdé LdwéU- mais Cette entreprise de 'WýR1tham
f114ý é6 le 18mai 16ýU; Ce dut êtreý là Eorigihe d &jr(e ellét cQmme un essai compa-

sérieux faite q, ý,.Aýnées
IOWQ:,a obtenu son indëpeudanee ýnTmie4pow lê, p F9ý"

:ter u fflage comptait alors
deux mille habitants.
-Dix années pli" tq,ý,& Mt

>ý*t le lef, a;ýà 1'làM, le go verne
Everýu'oigna sa Charte municipale. clé- 1,1@ RÉV. P. JOSEPH CIL"ZAtT,

Curé de Lowelltait,
Nos MpAtrioteý.,M.i à,J,ý*e-'àýtMs;-Salemi, admise au rahÈ de cffl itW; celleilt Journal, 'tous

Semaine seulement avant Lowell, les jours à huit.pagé% et 4ýi leur fait
honneur. Ides opr';ta"PT le ires actuels sont
]ýM- Maxime Lépine, Cloviia

Mnçis- cobot Uwe% dont cette ville él.angtr ýt
porte le a=, est né à Newburyport.je Freý. Dupont, trois patriotefi dbrou4s et

août if
fit tWi'ü'w'u'P Wýu.:r le développe Dans le commerce, mwntimnona entre
Findustrie du coýQnL.Y aut1w; ýNX JJ. L. Chalifaux, qui S'est; 4pré6 les st&ti,$-
Uques recueillies, .en vingt aÏanées amassé prëâ a,,= mail-

PaxfheaaiâTrërèý, aiiW[ ndsJe territoire où s'élève la ýgt" ti , . 'Che-VI De fait, toutes EW
quette,, du: U-ýel1 One Price; Frank Ri-
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lku#K quatre aeôCatg cànadiens distingués*

'vingt 'li4docing canAdiens et ýnnA
feule a7gutres eompetricten dgjw '10%,

onn«Us aussi les &oei&t,6s de secoure 1nutný8
u bienfais&n0üý la soei4té suùït-J-6&4-Ba tiot'e,

Se Ces ýfenýÙ11
de« Ku=urgalffl des ArthLèno Canadiens açais,

Ae* Forestiers 'dAmés4ue,, les,-F»tO&-
4 les aTouyilk, l'Association$o- Xotre-Da de
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Nos ýýompatTJoW de 1,0WA, oýà d4s

temps de h Slmie, seuin mtùïauý:
i*e. Rer tît oY*W1Iaý ý dans le but de Oë eroîei
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'«M0ý maj&dueur 'Patriotisme, et, eaihoËquik
q go putiquants, ju fontq , IW façade on> pier:re, et eer- honneur à
î retiolin notre raS en ffltânt ildges à la vieilleMeât des: 1, uBQR OaTQM.,. ý*nR dë'vý9e - " Nôtre. foi, notre lýngue et nos &Oit$


